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Sommario/riassunto Au cours des années 2000, une série de transformations
institutionnelles traversent le champ de l’adolescence : reconnaissance
de la notion de handicap psychique, accumulation de réformes dans le
cadre de la justice des mineurs, développement de dispositifs d’écoute
de la souffrance. C’est dans ce contexte social que se problématise la
catégorie d’« adolescents difficiles ». Il s’agit d’une population de
jeunes qui, ne rentrant pas de façon suffisamment satisfaisante dans
les cases des savoirs et des pratiques du médicosocial, de la protection
de l’enfance, de la justice ou du sanitaire, « se font rejeter de partout ».
Cette population interstitielle devient alors l’objet spécifique d’un souci
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collectif, de savoirs cliniques et d’actions publiques. Dans quelles
conditions historiques et sociales l’expertise clinique a-t-elle identifié
ce problème ? Comment les acteurs de terrain éprouvent ce souci ?
Quelles pratiques développent-ils pour le traiter ? À partir d’une
recherche documentaire et d’une enquête ethnographique de longue
durée, cet ouvrage apporte une contribution à l’anthropologie de la
santé mentale en France. Il explore concrètement ce que la
psychiatrisation signifie, dans le champ des adolescents difficiles, aux
confins de la dangerosité et de la vulnérabilité, des pratiques de
sollicitude et de contrainte.  In France during the 2000s, a series of
institutional transformations took place in the field of adolescent care:
the legal recognition of impairment due to mental disorders, multiples
reforms in the juvenile justice system, and the development of walk-in
mental health services for adolescents. Against this backdrop, the
category of “difficult adolescents” has gained interest. This term has
been defined and promoted by clinicians, narrowly depicting a
problematic population of disruptive and unruly youth, who “get
tossed” to the margins of all institutions. This interstitial population
has developed into a specific object of a collective concern,…
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Sommario/riassunto Vingt ans après la publication de La Fille d’Athènes, Mythes, cultes et
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société, ouvrage majeur de Pierre Brulé, il convient de suivre les traces
de ces petites Athéniennes, sans doute devenues épouses et mères et,
chemin faisant, de revenir sur les travaux pionniers de cet helléniste
hors norme. En effet, il importe de se mettre en quête de la place que
le féminin tient dans les mythes et les rites grecs, de reconsidérer la
vision que les hommes proposent des pratiques religieuses des
femmes et de revisiter les divinités qui les concernent plus
spécifiquement, autant de pistes abordées dans le présent ouvrage.  Il
s’agit de se demander comment les femmes grecques appréhendaient
le domaine cultuel et si elles le faisaient d’une manière particulière,
spécifique à leur « nature féminine ». S’agissait-il d’un des seuls
domaines dans lequel elles auraient pu trouver une forme d’expression
publique et de reconnaissance sociale ? Peut-on parler encore de «
citoyenneté cultuelle » pour les femmes grecques ? Il convient toutefois
de ne jamais oublier que la « religion des filles c’est celle que les
hommes font fonctionner, et d’une certaine façon, utilisent ».  Dans le
présent volume des contributions sont rassemblées et organisées
autour de trois parties : les figures féminines, déesses et héroïnes ; les
mots et les noms du féminin et, enfin, les passages et les transmissions
féminins.


